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MAN

Chers Amis de la 
Charité,

L’existence de 
l’homme est al-
ternativement 

souci et quié-
tude, travail et re-

pos. Ainsi, pour 
vivre pleinement, il semble que 

les contraires doivent coexister. N’est-
ce pas qu’en Dieu, travail et repos ne 
s’excluent pas, mais expriment le ca-
ractère transcendant de la vie divine ?

Chers Amis de la Charité, 

Avec allégresse, nous venons de réus-
sir en commun une année pastorale 
ponctuée d’intenses activités au sein 
de nos structures caritatives respec-
tives. Et maintenant, voilà que sonne 
l’heure du repos, de la méditation, de 
la retraite après de durs labeurs. En 
parcourant les Ecritures, nous consta-

tons que le Créateur lui-même ne fit 
abstraction à cette règle en s’assignant 
une journée de repos bien méritée 
précisément le septième jour de la 
semaine pour contempler les belles 
œuvres qu’il avait faites. (Gn1, 31.2, 
1-3). Dieu bénit le septième jour et le 
sanctifia, car il avait chômé après tout 
son ouvrage de création. C’est dire 
que le repos est non seulement signe 
de libération mais surtout participa-
tion au repos du Créateur. 

Chers Amis de la Charité, 

Je me permets en toute modestie et 
dans un esprit empreint de charité de 
vous formuler ledit constat durant ce 
temps de repos que nous aurons à ob-
server. Aussi, traduire à tous mon in-
finie gratitude pour ce temps de grâce 
vécu ensemble : La richesse de vos 
actions, l’esprit de complémentarité 
et de solidarité, votre attachement à la 

cause commune ont été patents tout au 
long de cette année pastorale. J’en ai 
pour preuve notre dernière assemblée 
générale de Man, où l’engagement des 
participants, leur implication, leur 
assiduité ainsi que la qualité de leurs 
contributions et de leurs interventions 
dans les discussions nous ont permis 
de doter notre structure en marche 
vers son autonomie, de textes solides. 
Le climat qui a régné lors de ces dé-
bats s’est caractérisé par la franchise, 
la courtoisie, l’humour parfois par un 
peu de tension somme toute naturelle, 
et il fut pour beaucoup dans la réus-
site de cette assemblée.  Cette réus-
site, nous la devons en particulier à 
Son Excellence Monseigneur Antoine 
KONE, Président de la Commission 
Episcopale Pour la Pastorale Sociale.  
«DEMEURONS CHAQUE JOUR 
PROFONDEMENT PLUS HU-
MAINS » s’exclamait Monseigneur 
Antoine KONE, Président du Conseil 



Les prêtres de moins de cinq (5) ans 
de sacerdoce, les vicaires et les au-

môniers paroissiaux de la Caritas du 
diocèse de Yopougon étaient en forma-
tion sur la gestion et le fonctionnement 
de la Caritas au  centre  spirituel  Mgr 
Chappoulie . Cet atelier de renforce-
ment de capacité est une initiative de 
la Caritas du diocèse de Yopougon 
dirigée par le Révérend Père  Gabriel 
Bombro qui était accompagné de M. 
Michel N’Kayo chargé de programme 
au sein de  cette structure caritative. 
Pour  lui, en  organisant un tel ate-
lier, c’était dans le but  d’inviter non 
seulement  ces jeunes prêtres à aimer 
la Caritas  mais également  à faire en 
sorte qu’elle existe  sur leur paroisse  
par leur entremise: « J’espère que ces 
jeunes gens ont bien compris ce qui 
a été dit,  qu’ils vont répercuter cela 
aux curés  pour qu’il y ait au moins 
un embryon de la Caritas là où il n’y 
en a pas.  Sur les paroisses  où il y en 
a il faut donner des directives pour 
qu’on ait  une Caritas bien organisée  
avec un président, un trésorier, un se-
crétaire etc. » Durant  cet atelier, ces 
prêtres ont  été instruits sur  la mission, 
la vision  et surtout sur le fonction-
nement de la  Caritas tant au niveau  
national que  paroissial pour  sa meil-
leure gestion. Ils  ont en effet compris 
que loin d’être un canal de distribu-

tion de vêtements, la Caritas est une 
ONG caritative capable de gérer des 
projets importants. Et c’était en pré-
sence de  Mgr Jean Salomon Lezou-
tié  évêque du diocèse de  Yopougon 
venu apporter son soutien à la Caritas. 
Il  a  d’ailleurs fait des révélations sur 
cette structure  catholique : « La Ca-
ritas est tellement  bien organisée que 
malheureusement ces derniers temps,  
l’Eglise a senti que ça lui échappait 
parce qu’au niveau international, la 
Caritas est tellement puissante qu’elle 
veut  une certaine indépendance pour 
pouvoir agir comme elle veut. Rome a 
dû prendre des dispositions pour  la 
récupérer. Il a été demandé aux auto-
rités de l’Eglise que la Caritas colla-
bore avec les organisations interna-
tionales. Et  dans cette collaboration, 
il y a une certaine laïcité qu’on veut 
donner à la Caritas alors que la Ca-
ritas est une création de l’Eglise Ca-
tholique. L’Eglise a alors réagi pour 
la repositionner », a dit le prélat avant  
d’inviter ces jeunes prêtres à être les 
ambassadeurs de la Caritas sur leurs 
paroisses. « Je sais que tout dépend 
de vous, vous êtes jeunes, dynamiques  
c’est à vous de parler de Caritas sur 
vos paroisses, c’est à vous d’en faire 
une meilleure promotion », a conseillé 
le prélat.
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ECHOS DU TERRAIN
DIOCÈSE DE YOPOUGON Atelier de renforcement 

Les prêtres de moins de cinq  ans
de sacerdoceinstruits sur  la Caritas

AGENDA DU SECRETAIRE EXECUTIF NATIONAL DE CARITAS COTE D’IVOIRE
AVRIL 2018
•	 6 : Conseil de Direction 
•	 8 : Journée Nationale des Déte-

nus (Paroisse Sainte Thérèse de 
Marcory)

•	 23 : Conseil de Direction 
•	 24 : Conseil de Direction
•	 27 : Congés /Fête du Travail

MAI 2018 
•	 8 : Réunion du Personnel 
•	 7-19 : Abongoua (Diocèse 

d’Abengourou obsèques du 
P.Bernadin BROU)

•	 22-25 : Mission Equipe CRS 
       Burkina Faso en Côte d’Ivoire
•	 27 : Messe de Clôture de la 

Conférence Epis. CI à la Pa-
roisse St Jean-Paul II (Angré) 

•	 30 : Conseil de Direction
JUIN 2018
•	 30-08 : Mission Lomé (A2PDI-

RO) 
•	 26 : Réunion du Conseil d’Ad-

ministration de Caritas Côte 
d’Ivoire

•	 27-28 : Assemblée Générale Or-
dinaire de Caritas Cote d’Ivoire

Rose K.
Père Jean-Pierre TIEMELE

Secrétaire Exécutif de Caritas Côte d’Ivoire

d’Administration de Caritas Côte 
d’Ivoire tout au long de ces assises.

Chers Amis de la Charité, 

Ce message nous interpelle vive-
ment. C’est l’occasion de savoir tirer 
le meilleur parti pour les tâches qui 
nous seront confiées et surtout faire 
fructifier les liens de coopération et 
de fraternité qui nous ont toujours 
caractérisés. C’est le moment de 
fédérer nos énergies et nos compé-
tences en vue de l’édification d’une 
Caritas forte. « DEMEURONS 
CHAQUE JOUR PROFONDE-
MENT PLUS HUMAINS » en ai-
dant nos populations à pouvoir jouir 
du fruit de leur travail et se sentir 
mieux. Notre rôle doit consister à 
organiser la société civile et être 
présent au cœur de la misère de 
nos frères et sœurs. C’est pourquoi, 
il faut penser et repenser chaque 
jour nos actions envers les pauvres 
et les personnes vulnérables. Oui, 
efforçons-nous de DEMEURER 
CHAQUE JOUR PROFONDE-
MENT PLUS HUMAINS en 
abandonnant la mentalité qui consi-
dère les pauvres, presque comme 
un fardeau, comme d’ennuyeux 
importuns qui prétendent consom-
mer ce que d’autres ont produits … 
« Les pauvres revendiquent le droit 
d’avoir leur part des biens matériels 
et de mettre à profit leur capacité de 
travail afin de créer un monde plus 
juste et plus prospère pour tous. Le 
progrès des pauvres est une grande 
chance pour la croissance morale, 
culturelle et même économique de 
toute l’humanité ». Pape Jean-Paul 
II. Faisons le bien, toujours le bien, 
rien que du bien (BONI FACERE 
en Latin) car le bien nous pousse à 
DEMEURER CHAQUE JOUR 
PROFONDEMENT PLUS HU-
MAINS.

Mgr Jean Salomon Lezoutié Evêque du diocèse de Yopougon (au centre) était aux côtés des 
jeunes prêtres de son diocèse.

Suite Editorial
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ECHOS DU TERRAIN

Mgr Antoine Koné  PCA : 
«  Demeurons chaque jour profondément plus humains »

MESSAGES Assemblée Générale Ordinaire de Caritas à Man

A l’ouverture de l’Assemblée Or-
dinaire de Man,  Mgr Antoine 

Koné a  parlé au cœur de la popula-
tion ivoirienne. Nous vous proposons 
l’intégralité de sa communication. 

« Qu’il me soit permis de 
prendre la parole en ces instants 
des plus solennels et des plus 
graves  pour souhaiter  la bien-
venue à  vous, chers tous accou-
rus d’ici et d’ailleurs prendre 
part à cette assemblée  générale 
de Caritas Côte d’Ivoire. Oui 
notre présence en ce lieu, de 
rencontre nationale reconnu, dé-
note de notre  attachement à  cet 
outil ecclésial, de pratique de la 
charité, envers tous.  C’est un motif de 
fierté et de joie intense pour tous ceux 
qui animent la vie de nos  Caritas   res-
pectives. C’est aussi, au-delà de l’hon-
neur, qui nous échoit, nous acteurs de la 
charité, un appel à plus de responsabili-
té et d’engagement, pour que la Caritas 
sous nos cieux, contribue efficacement à 
la promotion du développement intégral 
de la personne humaine. D’ailleurs, la 
vocation humaine selon l’expression du 
Pape François, n’est- elle pas, un appel 
à demeurer chaque jour profondément 
plus humain ? Le Pape Benoît XVI écrit 
à  cet effet : «  le témoignage de la cha-
rité du Christ à travers des œuvres de 
justice  de paix  et de  développement 
fait partie de l’évangélisation car,  pour 

Jésus Christ qui aime, l’Homme tout 
entier est important. C’est sur  ces en-
seignements importants que se fonde 
l’aspect missionnaire de la doctrine 
sociale de l’Eglise en tant que compo-
sante essentielle, de l’évangélisation. » 
(Caritas in veritate N° 15)  Telle est la 
mission essentielle de l’Église, à savoir 
transfigurer les hommes par l’onction et 
l’action bienfaisante de l’Esprit Saint 
afin de leur rendre leur dignité de Fils 
de Dieu, héritiers du royaume.

Oui  Dieu nous aime. Oui Dieu nous 
aime à la folie, au point de se livrer au 
supplice de la Croix pour nous (Pro no-
bis) pour notre salut- promotion. Aussi, 
divinisés par cet acte rédempteur, cette 
geste initiatique de mort et de résurrec-
tion du Christ, Fils de Dieu fait chair, 

nous devenons plus humains, tout 
entier donnés au service de nos  
frères  et sœurs. Chers amis, nous 
sommes conduits ce matin, à faire 
nôtre, cette pro-existence du Christ, 
cette auto donation généreuse du 
Fils éternel à son Père afin de créer 
une société pro-existentielle, où 
chacun devient parent de l’autre, au 
bénéfice de tous, surtout des plus 
vulnérables.  C’est ce qui ressort 
d’ailleurs, de l’enseignement du 
Pape François sur la joie de l’Evan-
gile : « De  notre foi au Christ, qui 
s’est fait pauvre et toujours proche 
des pauvres et des exclus, découle 
la préoccupation pour le dévelop-

pement intégrale des plus abandonnés 
de la société. Chaque chrétien et chaque 
communauté sont appelés à être instru-
ments de Dieu  pour la libération et la 
promotion des pauvres de manière à ce 
qu’ils puissent s’intégrer pleinement 
dans la société ; ceci suppose que nous 
soyons dociles et attentifs à écouter le 
cri du pauvre et à le secourir. » Evan-
gelii Gaudium , N° 186 et 187)« Oui la 
gloire Dieu, c’est l’homme vivant », di-
sait Saint Irénée.Alors  faisons en sorte  
que  par nos actions inspirées de Dieu, 
ou prenant leur source en Dieu lui-
même, Lui structure interne d’amour et 
de vie, (1 Jn 4, 16), nous  construisions  
cette cité  où  il sera  donné à l’homme 
de vivre heureux en présence de Dieu. »

Réactions

« Je dis à tous 
ces jeunes que 

toute la pastorale 
de l’Eglise sera 
évaluée par l’acte 
de Charité .On ne 
nous jugera pas 
sur notre capacité 

de prédication, sur notre capacité de 
savoir dire la messe mais sur notre 
capacité d’être charitable, c’est-à-
dire de vivre l’amour et d’enseigner 
l’amour à nos frères. La Caritas dans 
notre Eglise est le moyen qui permet 
de mener à bien cette pastorale de 
l’amour et de la charité envers nos 
frères »

« Nous savons 
très bien que s’il 

est difficile pour 
nous, au niveau 
matériel d’être à 
l’aise, il sera diffi-
cile également de 
beaucoup prier. Au 

sortir de ce séminaire, je pense que 
mon regard vis-à-vis de la Caritas a 
beaucoup évolué parce que la Caritas 
a une vision encore plus grande que 
je n’avais pas encore bien mesuré et 
aujourd’hui à travers cette formation, 
je vois que la Caritas comprend tout 
l’homme. »

«J’ai eu une vi-
sion claire de la 

Caritas. C’est vrai 
qu’on  réfère  la Ca-
ritas aux vêtements, 
aux dons,  aux 
non- vivres, mais 
aujourd’hui on com-
prend que la Caritas 
peut aussi créer des 

activités, des projets pour rendre indé-
pendants les fidèles .Plus ils sont indé-
pendants et plus ils sont présents dans 
la vie de l’Eglise.»

Au terme de cet atelier, quelques prêtres ont bien voulu partager leurs  impressions.
P. Jean Noël GOSSOU, 
Vicaire épiscopal Chargé 
du Clergé  du diocèse de Yopougon

Père G.Diplo Marie Salomon,
du diocèse de Yopougon

A. Bokpè YAPO,
Vicaire à la paroisse Notre Dame
de Becedi) 

« On ne nous jugera pas sur notre 
capacité de prédication »

« Mon regard vis-à-vis de la 
Caritas a beaucoup évolué » « J’ai eu une vision claire

 de la Caritas »

 Mgr Antoine Koné  (au micro)  a  lancé un  appel à  construire  
une cité  où  il sera  donné à l’homme de vivre heureux. »
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Echos du terrain DIOCESE DE MAN

Du  26 au  28  juin 2018 s’est  tenue 
au centre Béthanie de Man, l’As-

semblée Générale (A G) Ordinaire de  
Caritas Côte d’Ivoire. A la cérémonie 
d’ouverture des assises, Mgr Antoine 
Koné, Evêque du Diocèse d’Odienné, 
Président de Caritas Côte d’Ivoire,  a 
invité les animateurs des Caritas à plus 

d’engagement et de responsabilité afin 
que cette  structure caritative catho-
lique œuvre efficacement à l’amélio-
ration des conditions de vie des popu-
lations, surtout les plus défavorisées 
: « Telle est la mission essentielle 
de l’Église, à savoir transfigurer les 
hommes par l’onction et l’action bien-

faisante de l’Esprit Saint afin de leur 
rendre leur dignité de Fils de Dieu, 
héritiers du royaume. a-t-il déclaré en 
présence des représentants de 14 Cari-
tas diocésaines sur les 15 que compte la 
Côte d’Ivoire, de Mgr Gaspard BEBY 
l’Ordinaire de Man, ainsi que des au-
torités administratives de la région du 

Les animateurs des Caritas appelés à plus de responsabilité

 ILS ONT DIT…

 La rédaction

La rédaction de ‘’Le Réseau’’ vous propose  quelques 
paroles fortes recueillies pendant cette AG ordinaire de Man. 

« La Caritas,  c’est nous »
« Je  veux attirer l’attention de nos frères 
et sœurs  sur le fait que la Caritas n’est 
pas seulement l’affaire des prêtres, mais 
c’est l’affaire de tous. La Caritas, c’est 
moi. La Caritas  c’est toi.  La Caritas  

c’est vous.  La Caritas,  c’est nous. C’est  chacun à son niveau 
qui doit participer à la bonne marche de Caritas. » 

«   Sans la charité, c’est la mort de celui qui 
se dit riche »
 « Sans la charité, c’est la mort du pauvre,  
c’est la mort de l’indigent; mais aussi  regar-
dant de  plus près, c’est la mort de celui qui 
se dit riche car une richesse sans cœur de pitié 

et de miséricorde est une richesse avec un cœur sec et désert. »

 « Que  le bilan de vos activités de  gestion 
des dons motive  les donateurs »
« Que  le bilan de vos activités de  gestion 
des dons, des aides, surtout des fidèles ca-
tholiques ainsi que  les appuis extérieurs  se 
soldent  par des résultats  tangibles et encou-
rageants pour motiver davantage la générosité 

des  donateurs. »

« Caritas et ses partenaires  parti-
cipent  au développement  local »
« Je salue vivement Caritas Côte 
d’Ivoire et ses partenaires qui parti-
cipent  au développement  local à tra-
vers  ses  actions  bénéfiques pour  nos 

populations, devenues vulnérables suite aux crises militaro- po-
litiques qu’a connu la Côte d’Ivoire. »

P. Jean Pierre TIEMELE 
Secrétaire Exécutif National
de Caritas Côte d’Ivoire

P. Noël Thomas D’Aquin COBIAKA 
Vicaire général du diocèse de Man

M. YAO QUANTENY LE FILS
representant le prefet de region du tonkpiMme DOHI GUILLERI

6ème  Adjoint au maire  de Man
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Man / L’ASSEMBLEE GENERALE ORDINAIRE EN IMAGES 
Rose KouadioRose Kouadio

Tonkpi. Le père Cobiaka Noël, vicaire 
général chargé des institutions, inter-
venant au nom de l’Evêque du diocèse 
de Man, a  dans son mot de bienvenue 
salué la tenue de cette assemblée dans  
leur diocèse,  tout  en   invitant tout 
un chacun à  la pratique de la charité 
sous toutes ses formes pour le bien de 
tous. Après cette cérémonie d’ouver-
ture, place a été accordée aux travaux 
au cours desquels , les membres du 

Conseil d’Administration, présidée 
par Mgr Antoine Koné d’une part et 
les participants d’autre part, ont plan-
ché sur le bilan moral et financier de 
Caritas Côte d’Ivoire, le plan triennal 
2018-2020 et surtout sur la révision 
des textes, l’un des points essentiels 
de cette Assemblée Générale.Pour le 
père Jean Pierre TIEMELE TANOH 
Secrétaire Exécutif National de Cari-
tas Côte d’Ivoire, la tenue de cette AG 

donnera un souffle nouveau à cette 
structure  tant au niveau national, 
diocésain que paroissial. Il est bon 
de rappeler que la Caritas est le ser-
vice principal dont l’église catholique 
s’est dotée pour la mise en œuvre 
des actions sociales et de promotion 
humaine. Caritas Côte d’Ivoire a été 
créée en 1955 et reconnue comme une 
Association d’utilité publique le 08 
Janvier 2009.

Après l’AG, place à la formation sur le thème ‘’comment clôturer un 
projet’’  présenté  par M. Yéo Yacouba RAF de  Caritas

Avec la touche féminine de Mme Valérie  N’WOWO  Coordonnatrice 
du projet SILC   qui a partagé son expérience en matière de gestion 

de projet et a présenté le bilan du projet SILC. 

 ASSEMBLÉE GÉNÉRALE ORDINAIRE DE CARITAS CÔTE D’IVOIRE

C’est dans une ambiance empreinte de franchise, entretenue par 
Mgr  Antoine KONE  et  le Père Jean Pierre TIEMELE   que les 

travaux se sont déroulés 

Concertation entre secrétaires exécutifs diocésains… 
travail  de groupe en province 

Au bout du compte  des textes validés à la grande  joie des membres 
de  la Commission Episcopale  pour la Pastorale sociale et du 

Doyen Bogro Gilles.  qui  a dû ‘’bosser’’ comme tous les autres 
jusqu’au-delà de 21 h pour l’obtention des textes consensuels.   

Au cours de l’atelier bilan du mois d’avril, 4 meilleurs 
Agents Terrains (AT) des diocèses  d’Abidjan,  de Yo-

pougon et de Grand-Bassam, ont été  récompensés au regard 
de leurs performances personnelles et des résultats attendus 
par les responsables du projet. Pour M. NASSA Eric, Agent 
Terrain de la paroisse Ahigbé-Koffikro dans le  diocèse de 
Grand-Bassam, meilleur AT des trois diocèses pilotes dans 
le sud de la Côte d’Ivoire, pour  mener à bien  les activités 
sur le terrain, «  Il faut aimer le projet, ensuite se donner les 
moyens, se donner le temps qu’il faut ; savoir maitriser son 
sujet, expliquer et donner quelques exemples sur le terrain 
de plusieurs manières d’épargne pour montrer la différence 
des autres épargnes et la CECI.» M. Jean Djoman repré-
sentant le Secrétaire Exécutif National, le Révérend Père 
Jean Pierre TIEMELE s’est félicité pour sa part du travail 
abattu par ces AT,  non sans omettre d’encourager les autres 
à relever les défis qui les attendent. « Vos amis ont été ré-
compensés, mais vous n’avez pas démérité » leur  a-t- il dit 
avant d’ajouter que « C’est le lieu pour vous de prendre cet 
acte comme un défi  pour aller de l’avant .Que chacun se 
dise qu’il est le meilleur et qu’à la prochaine réunion, c’est 
lui qui doit être récompensé. »

Les meilleurs Agents Terrains récompensés
PROJET SILC  Bilan du mois d’avril 

Félicitations à Yao Firmin (AT Port Bouët), Labi Annie (AT Sassako), 
Aboa  Donatien (AT Anokoua Kouté), Nassa Eric (AT Ahigbé Kof-

fikro)	pour	leur	abnégation	au	travail.



L e  R é s e a u

Trimestriel d’informations      Avril - Mai - Juin 2018 # 014   -  CARITAS CÔTE D’IVOIRE.
6

3 QUESTIONS A... Bilan à mi-parcours du projet SILC Paix et Développement en Côte d’Ivoire

M. Jacques 
KABORE 

travaille pour 
le compte de 
Catholic Relief 
Service (Cari-
tas Américaine) 
du BURKINA 
FASO. De pas-
sage à Abidjan 

pour le suivi et l’évaluation du Projet 
SILC Paix et Développement, il fait le 
point de sa visite qui l’a conduit sur 
plusieurs sites du projet pilote. 

Quelles sont vos impressions géné-
rales suite à votre séjour en Côte 
d’ivoire ?

Cela fait six (6) mois maintenant que 
le projet SILC est en marche. Et  ma 

mission étant le suivi et l’évaluation, 
je viens pour non seulement évaluer 
le travail qui a été fait, mais aussi 
pour observer s’il y a une évolution 
ou pas de ce projet. J’ai eu une série 
de rencontre avec les responsables 
pour diagnostiquer l’évolution des 
activités par rapport à ce qui est pré-
vu. Les projets sont en bonne voie. 
Et cela, est à mettre à l’actif du staff 
qui y a été affecté et naturellement au 
premier responsable de la Caritas Côte 
d’Ivoire, le Père Jean Pierre TIEME-
LE qui a démontré un engagement très 
fort pour soutenir l’équipe que nous 
avons mis sur ce projet. Toutes les fois 
qu’il y a eu une rencontre, il y a as-
sisté,  y a contribué tout en encoura-
geant  l’équipe et les agents terrains. 
En terme de résultat, de notre mission, 
nous allons principalement continuer à 

travailler sur le renforcement du pro-
jet  SILC /Paix et Développement dans 
le sens où nous avons prévu atteindre 
un certain nombre de bénéficiaires en 
douze (12) mois, or nous sommes à un 
certain niveau.

Quel est le diagnostic principal qui 
a été fait ?

Le diagnostic principal se situe au ni-
veau de la question des finances. Et 
quand vous invitez la population à 
s’organiser suivant la méthodologie et 
à épargner leur propre argent, certains 
pensent généralement qu’ils n’ont pas 
assez d’argent,  et d’autres, pour avoir 
vécu des situations malheureuses dans 
le passé, où des promoteurs financiers  
ont abusé de leur confiance, sont  réti-
cents à l’adhésion de ce nouveau pro-

ECHOS DU TERRAIN
C’est le 22 juin 

2017, que le Pro-
jet SILC, Paix et 
Développement  ou 
encore Communauté 
d’Epargne et de Cré-
dit Interne (CECI), 
piloté par Caritas Côte 
d’Ivoire et financé par 
la Caritas Américaine, 
le CRS (Catholic  Re-
lief service) a  été  
officiellement lancé  
à son siège  à Coco-
dy Angré. Le SILC 
consiste à apporter 
une contribution à 
l’amélioration des 
conditions de vie des 
ménages vulnérables 
issus des communau-
tés impactées par le conflit dans la Pro-
vince Ecclésiastique d’Abidjan (Abi-
djan, Grand-Bassam et Yopougon) et 
dans le Diocèse de Bondoukou. De-
puis le mois de mai 2018, le secteur 
Bassam du diocèse de Grand- Bassam, 
s’est laissé séduit par ce projet et a 
accepté de l’expérimenter à la grande 
joie du Père Armand Zanou, curé de 
la paroisse Sacré Cœur de Bassam : « 
Le projet est bon. Il donne des initia-
tives et ça responsabilise, ça donne à 
tous les adhérents, la liberté et surtout 
l’autonomie	 financière.	 Le	 Seigneur	
ne nous a pas appris à dépendre des 
autres, mais à travailler. Lui-même, 

il a travaillé. C’est un projet qui veut 
apprendre aux gens à travailler et à 
gagner leur vie sainement et honnête-
ment. On ne peut que soutenir un tel 
projet ». En effet, si le père Armand 
Zanou a dit  donner sa caution à un tel 
projet à travers les Caritas du secteur 
Bassam, c’est  justement parce que 
c’ est un véritable instrument de lutte 
concrète contre la pauvreté comme 
l’a souligné si bien Madame Valérie 
N’WOWO chargée de projet à Caritas 
Côte d’Ivoire et coordonnatrice dudit 
Projet, lors de sa présentation du pro-
jet : «	C’est	 	un	projet	d’inclusion	fi-
nancière qui concerne les ménages les 
plus vulnérables  avec pour ambition 

de leur permettre de 
trouver des moyens 
de subsistance et de 
vivre dans un environ-
nement de cohésion et 
de paix. Les groupes 
qui se sont choisis 
se mettent ensemble, 
épargnent et à partir 
de cette épargne, ils se 
font des prêts pour ré-
aliser des activités gé-
nératrices de revenus. 
La différence entre 
cette forme d’épargne 
et ce qui existe déjà, 
c’est qu’avec le SILC 
tous les adhérents 
prennent leur épargne 
à	 la	 fin	 du	 cycle.	 	 La	
sécurité est assez ga-

rantie car l’argent  est gardé  dans une 
caisse à trois clés ; et ce sont trois per-
sonnes différentes qui gardent les clés 
tandis que la caisse est chez une 4ème 
personne. Les intérêts générés par les 
prêts sont partagés par les membres 
du groupe. En plus, il y a à coté de 
cette épargne, une caisse de solidarité 
pour se soutenir en cas de problème 
et surtout pour ne pas utiliser l’argent 
épargné ». Au terme de cette présen-
tation, les responsables des Caritas du 
secteur de Bassam ont tous pris l’en-
gagement de faire du SILC, une réus-
site dans leur zone

 Le  Projet SILC de Caritas ‘’s’ installe ‘’dans le secteur de Bassam 

Autonomie des ménages vulnérables  

R. K

M. Jacques KABORE (CRS/BURKINA) : «  Je suis très optimiste »

Les responsables des Caritas du secteur de Bassam ont été séduits par le SILC
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Symbole d’Amour partagé, 
chemin par lequel Dieu se 
laisse rencontrer.
Par toi, notre cœur voit, et 
notre vie 
devient don de soi.
Le pauvre découvre la joie, 

légère est 
désormais sa croix. 
Le blessé de la vie retrouve 
la vie, oh seigneur, notre 
Dieu merci.
Caritas, Caritas, 
Caritas ! Caritas, 
par moi, Dieu aime !

L’Amour grandit l’Amour. 
La terre voit un nouveau jour, 
et s’écrie  
« voyez comme ils s’aiment 
».
Charité, par moi 
Dieu aime.

C.A.R.I.D.E (Comité 
d’Action et de Re-

cherche Intellectuelle 
pour le Développe-
ment) organise du 4 au 
8 décembre 2019, le 
Salon International des 
Solidarités, dénommé 
‘’Solidarity Days’’. Le 
lancement de ce salon, 
qui a  pour objectif de 
faire connaitre et  de 
récompenser les ONG  
exerçant  dans l’huma-
nitaire a eu  lieu le ven-
dredi 5 Mai  2018 dans 
un hôtel de la place. 
Caritas Côte d’Ivoire  y était  bien re-
présentée par sa chargée de communi-
cation Mme Kouadio Rose accompa-
gnée de son assistante Mlle GOH Dion 
Zrandor. Pour M. Hervé AMVELLA  
président de C.A.R.I.D.E, l’organisa-
tion de Solidarity Days  sera une belle 
occasion  pour chaque organisme, de 

présenter  au monde, son savoir-faire, 
ses valeurs et ses engagements dans 
ses différentes missions ou domaines 
d’activités. Le palais de la culture, fa-
cile d’accès abritera les  stands d’expo-
sitions des ONG  et  les  conférences. 
L’hôtel Ivoire de Cocody  accueillera, 
le gala de  la solidarité au cours du-
quel, des ONG et  des structures ca-

ritatives seront récom-
pensées. Pour permettre  
à un grand nombre de   
structures caritatives  
d’être présentes,  M. 
Hervé AMVELLA a ras-
suré l’assemblée sur les 
conditions de participa-
tions qui seront acces-
sibles à tous. Il a par ail-
leurs encouragé  toutes 
les ONG présentes  à ce 
lancement, à bien faire  
leur  travail et à avoir foi 
en ce qu’elles font pour 
l’humanité parce que, 
selon lui «  chaque entité 

est une étoile qui doit briller pendant 
et après le salon. »‘’Solidarity Days’’ 
faut-il  le souligner,  se tiendra chaque 
2 ans. Et la Côte d’Ivoire est le 1er  
pays  d’Afrique   Occidental à accueil-
lir cet évènement  après le Cameroun.

Salon International des solidarités / Solidarity Days

Le projet présenté aux structures  caritatives
EVENEMENT

La rédaction : Collaboration  
Rebeca D (Stagiaire)

jet. C’est une question de confiance, 
mais nous sommes heureux de consta-
ter que dans certaines zones, il y a 
des populations qui ont accepté de se 
lancer et commencent à avoir déjà le 
fruit de leur groupe CECI . Et c’est un 
signe fort pour encourager les autres. 
Pour avoir mis un tel projet au Bur-
kina Faso et nous sommes autour de 
350.000 personnes qui sont organi-
sées autour de cette méthodologie, 
j’ai l’expérience de la réticence quant 
au démarrage d’un tel projet. Donc je 
suis très confiant que dans deux, trois 
ou quatre mois au niveau de la Côte 
d’Ivoire, ce projet va montrer une per-
formance positive.

Le Burkina Faso et la Côte d’Ivoire 
sont deux réalités différentes vous 
l’avez dit, alors quel est le ‘’remède 
secret’’ que vous laissez à ces agents 
terrains  et aux responsables du 
projet en Côte d’Ivoire?

Après le diagnostic, on s’est rendu 
compte comme dans tout projet, l’im-
portance de l’implication d’un nombre 
d’acteurs en pareille circonstance. Et 
ces acteurs sont entre autres les lea-
ders communautaires, les agents du 
projet et les agents affectés au projet 
au niveau de la Caritas, sans omettre 
les curés des paroisses qui sont des ac-
teurs. Nous avons trouvé que pour la 
solution miracle, nous aurons à jouer 
sur trois leviers suivants les réalités. 
Le premier, qui consiste à  avoir une 
approche au niveau des leaders. Le 
second qui consistera pour la Caritas 
de  mettre un dispositif pour avoir 
un feed-back au quotidien de ce qui 
se passe sur le terrain et de les clas-
ser pour les convertir en plan de sor-
tie de crise, une manière stratégique 
pour répondre aux besoins directs. Et 
le dernier levier, se jouera au niveau 
des agents confrontés à deux réalités. 
Entre autres, le manque de persévé-

rance pour  persuader les commu-
nautés à adhérer au groupe CECI, et 
l’inexpérience dans l’ordre des tech-
niques d’animation. Ce dernier as-
pect a plus ou moins été redressé au-
jourd’hui à travers une petite activité 
avec l’apport d’un technicien avéré en 
la matière en la personne de M.Inous-
sa Sawadogo. Je crois que nous 
sommes sortis enseignés et désormais 
très motivés pour faire un taux de re-
dressement assez important dans deux 
à trois mois. Je suis très optimiste. 
Nous avons vu au niveau de Burkina 
Faso, où nous couvrons maintenant 
presque tout le territoire des zones 
de réticence. Je ne peux pas dire que 
nous en sommes venus à bout mais 
nous avons réussi à leur faire adopté 
et  ils ont adhéré au projet. Donc c’est 
faisable en Côte d’Ivoire

Réalisé par Rose Kouadio 
Coll. Rebeca  D (Stagiaire)

M. Hervé AMVELLA (au micro) a rassuré l’assemblée sur les conditions de 
participations qui seront accessibles à tous.
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Fête des mères :  Les hommes de Caritas
au service des  dames.

…Les agents de Caritas Côte d’Ivoire  étaient 
chez M. et Mme. N’GATTA Stéphane. 

L’ambiance  était conviviale.

LA FOI EN ACTES ET EN IMAGES

 Les bras chargés de presents 
pour le boud’chou N’GATTA Koffi 

Ori Isaac – Marie…

L’anniversaire surprise de  
M. Jean DJOMAN, Responsable 
des Programmes à Caritas Côte 

d’Ivoire fut  d’heureux moments 
de réjouissance  à l’AG de Man

Les agents de Caritas Côte d’Ivoire solidaires en toutes circonstances
Charité et Amour, des terminologies qui  traduisent bien ‘’Caritas’’, n’ont de sens en vérité  qu’en acte. C’est donc à 
juste titre que les agents travaillant dans cette structure  caritative, y accordent une place de choix au point où  les  mo-
ments de bonheur et de tristesse des uns, sont partagés par les autres dans la fraternité. Fête  des Mères, Anniversaire de 
naissance, de Sacerdoce, ont été de belles occasions de se rappeler des valeurs de charité et d’amour si chères à Caritas. 
Ci-dessous des images.

Grâce à vos dons, 

on peut donner 

du sourire et de l e
spoir.

Santé,
Sécurité alimentaire,

Protection de l’enfant,
Education et l’alphabetisation

Développement local
Assistance et sécours d’urgence ...
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